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(54) MOUVEMENT HORLOGER A REMONTAGE AUTOMATIQUE AYANT DES AIGUILLES 
D’AFFICHAGE DE L’HEURE SITUÉES DU CÔTÉ DU ROTOR

(57) Mouvement (1) horloger à remontage automa-
tique comprenant :
- une platine (2),
- un barillet (5),
- une chaussée (14) comprenant un canon (15) des mi-
nutes qui porte une aiguille (16) des minutes,
- un mobile (20) des heures comprenant un canon (21)
des heures qui porte une aiguille (22) des heures,
- une masse oscillante, agencée du même côté de la
platine que la chaussée et le mobile des heures, qui

comprend :
+ un moyeu central (26),
+ une jante (27),
+ un secteur lourd (28),

- un arbre rehausseur (29) solidaire du moyeu central et
autour duquel le canon des minutes et le canon des heu-
res sont montés de manière coaxiale, l’aiguille des mi-
nutes et l’aiguille des heures étant situées entre la platine
et la jante du rotor.
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Description

DOMAINE TECHNIQUE

[0001] L’invention a trait au domaine de l’horlogerie. Elle concerne, plus précisément, un mouvement horloger à
remontage automatique, destiné à équiper une montre bracelet.

ART ANTERIEUR

[0002] Les premiers mécanismes horlogers à remontage automatique documentés datent de la fin du 18e siècle. Ces
mécanismes ont connu de nombreux perfectionnements. Un mécanisme typique, aujourd’hui largement répandu, com-
prend une masse oscillante sous forme d’un rotor dont la rotation est transmise au barillet via un rouage réducteur.
[0003] Classiquement, un rotor comprend un moyeu, par lequel il est fixé (avec possibilité de rotation) sur la platine
du mouvement, une jante (ou « support ») solidaire du moyeu, ainsi qu’un secteur annulaire lourd (ou « pesant ») solidaire
de la jante et qui, par le déséquilibre qu’il induit dans la répartition des masses du rotor, entraîne celui-ci en rotation lors
des mouvements de la montre.
[0004] Dans de nombreuses montres, les aiguilles sont situées du côté d’une face avant de la platine et le rotor est
au contraire situé du côté d’une face arrière de la platine, c’est-à-dire du côté opposé aux aiguilles.
[0005] Cependant il existe des réalisations dans lesquelles le rotor est situé du même côté que les aiguilles, cf. par
ex. le brevet suisse CH 703 964. Ces réalisations, qui sont intéressantes pour la distraction que procure au porteur le
spectacle du pivotement du rotor, ne vont cependant pas sans inconvénient.
[0006] Le mouvement horloger proposé dans le brevet CH 703 964 prévoit le passage des canons des heures et des
minutes dans une ouverture centrale ménagée dans le moyeu du rotor, lequel est disposé entre le corps du mouvement
horloger (incluant la platine, les ponts et les mobiles montés pivotants entre la platine et les ponts) et les aiguilles des
heures et des minutes.
[0007] Il en résulte que les aiguilles des heures et des minutes sont situées à une assez grande distance du corps
du mouvement, et en particulier d’une éventuelle graduation de lecture des heures.
[0008] Cette disposition est problématique car, d’une part, elle nuit à une lecture précise de l’heure. D’autre part, son
esthétique est contestable en raison de l’espace important séparant les aiguilles et le corps du mouvement (en tenant
compte du fait que cet espace est au moins en partie comblé par le rotor).
[0009] Un objectif de l’invention est par conséquent, dans un mouvement horloger à remontage automatique et à rotor
situé du côté de l’affichage de l’heure, de résoudre les problèmes mentionnés.

RESUME DE L’INVENTION

[0010] Pour atteindre l’objectif précité, il est proposé un mouvement horloger à remontage automatique, qui comprend :

- Une platine ;
- Un barillet monté en rotation par rapport à la platine et pourvu d’une roue dentée primaire ;
- Une chaussée montée en rotation par rapport à la platine autour d’un axe central et en relation d’engrenage avec

la roue dentée primaire du barillet par l’intermédiaire d’un rouage de minuterie, cette chaussée comprenant un
canon des minutes qui porte une aiguille des minutes ;

- Un mobile des heures monté en rotation par rapport à la platine autour de l’axe central et en relation d’engrenage
avec la chaussée, ce mobile des heures comprenant un canon des heures qui porte une aiguille des heures ;

- Une masse oscillante sous forme d’un rotor monté en rotation par rapport à la platine autour de l’axe central, du
même côté de la platine que la chaussée et le mobile des heures, ce rotor comprenant :

+ Un moyeu central en relation d’engrenage avec le barillet ;
+ Une jante solidaire du moyeu central ;
+ Un secteur annulaire lourd qui est solidaire de la jante ;
+ Un arbre rehausseur solidaire du moyeu central et par lequel ce dernier est monté en rotation par rapport à
la platine, le canon des minutes et le canon des heures étant montés de manière coaxiale autour de l’arbre
rehausseur, l’aiguille des minutes et l’aiguille des heures étant situées entre la platine et la jante du rotor.

[0011] Selon un mode préféré de réalisation, le mouvement comprend un roulement pourvu d’une bague fixe par
rapport à la platine, d’une bague mobile en rotation par rapport à la bague fixe autour de l’axe central, et d’éléments
roulants interposés entre les bagues, l’arbre rehausseur étant solidaire de la bague mobile.
[0012] La bague mobile porte de préférence une couronne dentée en relation d’engrenage avec le barillet par l’inter-
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médiaire d’un rouage réducteur.
[0013] Selon un mode de réalisation, la bague fixe est une bague intérieure (de préférence assujettie au pont par une
vis centrale) du roulement et la bague mobile est une bague extérieure.
[0014] Le mouvement horloger comprend avantageusement une douille fixe par rapport à la platine et sur laquelle
sont montés le canon des heures et le canon des minutes. Le canon des heures est emboîté sur la douille et le canon
des minutes est emboîté sur le canon des heures.
[0015] La chaussée et le mobile des heures sont avantageusement montés sur un pont supérieur fixé sur la platine,
ce pont supérieur présentant une face interne du côté de la platine, et une face externe opposée. Le barillet est de
préférence monté du côté de la face interne du pont supérieur, tandis que la chaussée, le mobile des heures et le rotor
sont montés du côté de la face externe du pont supérieur.
[0016] Le mouvement horloger comprend de préférence :

- Un rouage de minuterie, en prise d’engrenage avec un pignon des minutes solidaire du canon des minutes, ce
rouage de minuterie étant monté en rotation par rapport au pont supérieur du côté de la face externe de celui-ci ;

- Un mobile inverseur, qui comprend :

+ Une roue supérieure située du côté de la face externe du pont supérieur et en prise d’engrenage avec le
rouage de minuterie,
+ Une roue inférieure située du côté de la face interne du pont supérieur, solidaire en rotation de la roue supérieure
et en relation d’engrenage avec la roue dentée primaire du barillet ;
+ Un axe reliant, au travers du pont supérieur, la roue supérieure et la roue inférieure.

BREVE DESCRIPTION DES FIGURES

[0017] D’autres objets et avantages de l’invention apparaîtront à la lumière de la description d’un mode de réalisation,
faite ci-après en référence aux dessins annexés dans lesquels :

- La FIG.1 est une vue en perspective d’un mécanisme horloger à remontage automatique, équipé d’un rotor situé
du côté de l’affichage ;

- La FIG.2 est une vue en perspective éclatée du mécanisme de la FIG.1 ;
- La FIG.3 est une vue similaire à la FIG.2, montrant le mécanisme à plus grande échelle ;
- La FIG.4 est une vue en plan du mécanisme de la FIG.1 ;
- La FIG.5 est une vue en coupe du mécanisme de la FIG.4, selon le plan de couple A-A ;
- La FIG.6 est une vue en coupe du mécanisme de la FIG.4, selon le plan de coupe B-B ;
- La FIG.7 est une vue en coupe partielle du mécanisme de la FIG.4, selon le plan de coupe C-C.

DESCRIPTION DETAILLEE DE L’INVENTION

[0018] Sur la FIG.1 est représenté un mouvement 1 horloger à remontage automatique. Ce mouvement 1 est destiné
à équiper une montre bracelet, apte à être portée au poignet.
[0019] Le mouvement 1 comprend, en premier lieu, une platine 2, qui se présente sous forme d’une pièce rigide
(réalisée de préférence en métal, par ex. en acier), destinée à former support pour divers composants du mouvement,
fixes ou mobiles. La platine 2 présente une face 3 inférieure et une face 4 supérieure, opposée à la face 3 inférieure.
[0020] Le mouvement 1 comprend, en deuxième lieu, un barillet 5 monté en rotation par rapport à la platine 3 et pourvu
d’une roue 6 dentée primaire. Le barillet comprend un arbre 7 de barillet par lequel le barillet est monté en rotation sur
la platine 2, un tambour 8 de barillet, et un ressort de barillet (non représenté) solidaire, par une extrémité interne, de
l’arbre 7 de barillet et, par une extrémité externe, du tambour 8 de barillet.
[0021] Comme illustré notamment sur la FIG.6, le barillet est pourvu d’une roue 9 dentée secondaire (également
appelée « rochet ») et distincte de la roue 6 dentée primaire.
[0022] Le mouvement 1 comprend, en troisième lieu, un remontoir 10 qui comprend une tige 11 de remontoir portant,
à une extrémité externe, une couronne 12 de remontoir. Le remontoir comprend un mécanisme 13 de remontage par
lequel la tige 11 de remontoir engrène, dans une position de remontage, la roue 9 dentée secondaire du barillet 5 pour
en assurer manuellement la rotation et ainsi armer le ressort.
[0023] Le mouvement 1 comprend, en quatrième lieu, une chaussée 14 montée en rotation par rapport à la platine 2
autour d’un axe A central. La chaussée comprend un canon 15 des minutes qui porte une aiguille 16 des minutes.
[0024] La chaussée 14 est en relation d’engrenage avec la roue 6 dentée primaire du barillet par l’intermédiaire d’un
rouage 17 de minuterie.
Plus précisément, et selon un mode de réalisation illustré notamment sur la FIG.7, la chaussée 14 comprend un pignon
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18 des minutes, solidaire du canon 15 des minutes (ou formé de manière monobloc avec celui-ci), et le rouage 17 de
minuterie comprend une roue 19.1 de minuterie engrenant le pignon des minutes.
[0025] Le rouage 17 de minuterie est monté en rotation par rapport à la platine 2.
[0026] Le mouvement 1 comprend, en cinquième lieu, un mobile 20 des heures, monté en rotation par rapport à la
platine 2 autour de l’axe A central. Le mobile des heures comprend un canon 21 des heures qui porte une aiguille 22
des heures.
[0027] Le mobile 20 des heures est en relation d’engrenage avec la chaussée 14. Plus précisément, et selon un mode
de réalisation illustré sur la FIG.7, le mobile des heures comprend un pignon 23 des heures, solidaire du canon 21 des
heures (ou formé de manière monobloc avec celui-ci), et le mouvement 1 comprend une pignonnerie 24 qui couple en
rotation le mobile des heures à la chaussée 14 dans un rapport R d’engrenage de 1/12.
[0028] Plus précisément, la pignonnerie 24 comprend :

- Une roue 24.1 des heures, qui engrène un pignon 19.2 de minuterie solidaire en rotation de la roue 19.1 de minuterie ;
- Un pignon 24.2 réducteur, solidaire en rotation de la roue 24.1 des heures ;
- Une roue 24.3 inverseuse, interposée entre le pignon 24.2 réducteur et le pignon 23 des heures.

[0029] On note :

NM la vitesse de rotation du pignon 18 des minutes (et donc de l’aiguille 16 des minutes) ;
NH la vitesse de rotation du pignon 23 des heures (et donc de l’aiguille 22 des heures) ;
ZM le nombre de dents du pignon 18 des minutes ;
ZH le nombre de dents du pignon 23 des heures ;
Z1 le nombre de dents de la roue 19.1 de minuterie ;
Z2 le nombre de dents du pignon 19.2 de minuterie ;
Z3 le nombre de dents de la roue 24.1 des heures ;
Z4 le nombre de dents du pignon 24.2 réducteur.

[0030] Le rapport R d’engrenage s’écrit : 

[0031] Les engrenages sont choisis pour que le rapport R d’engrenage soit égal à 1/12. L’exemple suivant fournit un
tel rapport R : 

[0032] La chaussée 14, incluant le canon 15 des minutes et l’aiguille 16 des minutes, est située du côté de la face 4
supérieure de la platine 2. De même, le mobile 20 des heures, incluant le canon 21 des heures et l’aiguille 22 des heures,
est situé du côté de la face 4 supérieure de la platine 2.
[0033] Le mouvement 1 comprend, en sixième lieu, une masse oscillante sous forme d’un rotor 25 monté en rotation
par rapport à la platine 2 autour de l’axe A central, du même côté de la platine 2 que la chaussée 14 et le mobile 20 des
heures - en l’espèce du côté de la face 4 supérieure de la platine.
[0034] Comme illustré notamment sur la FIG.5, le rotor 25 comprend :

+ Un moyeu 26 central, en relation d’engrenage avec le barillet 5 ;
+ Une jante 27 solidaire du moyeu 26 central ;
+ Un secteur 28 annulaire lourd qui est solidaire de la jante 27.

[0035] Selon un mode particulier de réalisation, illustré sur les dessins, la jante 27 se présente sous forme d’un disque
plein, mais il pourrait être ajouré. Dans l’exemple de réalisation, la jante est un disque plein réalisé dans un matériau
transparent, par ex. en saphir industriel.
[0036] Le secteur 28 annulaire lourd se présente par ex. sous forme d’un demi-anneau réalisé dans un matériau dont
la densité est supérieure à celle du matériau de la jante 27. Ainsi, selon un mode particulier de réalisation, le secteur
annulaire lourd est réalisé en laiton.
[0037] La fixation du secteur 28 annulaire lourd à la jante 27 est par ex. réalisée par vissage, rivetage, sertissage ou
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encore collage.
[0038] Le mouvement 1 comprend, en septième lieu, un arbre 29 rehausseur solidaire du moyeu 26 central et par
lequel celui-ci est monté en rotation par rapport à la platine 2.
[0039] L’arbre 29 rehausseur se présente de préférence sous forme d’un cylindre creux, réalisé par ex. en acier.
[0040] L’arbre rehausseur et le moyeu central pourraient former une pièce monobloc. Cependant, dans l’exemple
illustré, l’arbre rehausseur et le moyeu central forment deux pièces distinctes fixées l’une à l’autre. Selon un mode
particulier de réalisation, le moyeu central est chassé sur une extrémité supérieure de l’arbre rehausseur.
[0041] Comme on le voit bien sur la FIG.5, le canon 15 des minutes et le canon 21 des heures sont montés de manière
coaxiale autour de l’arbre 29 rehausseur, l’aiguille 16 des minutes et l’aiguille 22 des heures étant situées entre la platine
2 et la jante 27 du rotor.
[0042] Ainsi, tout en permettant au porteur de profiter du spectacle procuré par la rotation du rotor 25, cette disposition
permet de positionner les aiguilles 16, 22 au plus près d’un éventuel cadran ou d’une couronne portant une graduation
horaire, au bénéfice de la lisibilité des heures.
[0043] Selon un mode préféré de réalisation, le mouvement 1 comprend un roulement 30 pourvu :

- D’une bague 31 fixe par rapport à la platine 2,
- D’une bague 32 mobile en rotation par rapport à la bague 31 fixe autour de l’axe A central et dont est solidaire

l’arbre 29 rehausseur, et
- D’éléments 33 roulants interposés entre les bagues 31, 32 (typiquement des billes).

[0044] Le roulement 30 est avantageusement monté sur un pont 34 intermédiaire fixé sur la platine 2.
[0045] Dans l’exemple illustré, la bague 31 fixe est une bague intérieure du roulement 30, et la bague 32 mobile une
bague extérieure.
[0046] Comme cela est bien visible sur les FIG.5, FIG.6 et FIG.7, la bague 31 intérieure est assujettie au pont 34
intermédiaire par une vis 35 centrale. Dans l’exemple illustré, une pièce 36 intermédiaire est interposée entre la vis 35
centrale et la bague 31 intérieure du roulement 30. Cette pièce intermédiaire est fixe par rapport à la platine 2 et procure
une double fonction :

- Renforcer l’arbre rehausseur en cas de chocs latéraux pouvant s’exercer sur le mouvement horloger,
- Absorber les éventuelles déformations dues au serrage de la vis 35 centrale sur la bague 31 intérieure, et ainsi

garantir une bonne coaxialité de celle-ci avec l’axe A de rotation central.

[0047] Dans l’exemple illustré, l’arbre 29 rehausseur est chassé sur la bague 32 mobile située à l’extérieur du roulement.
[0048] La bague 32 mobile porte de préférence une couronne 37 dentée en relation d’engrenage avec le barillet 5,
par l’intermédiaire d’un rouage 38 réducteur (visible sur la FIG.5). Plus précisément, le rouage réducteur est en relation
d’engrenage avec la roue 9 dentée secondaire (rouage) du barillet 5.
[0049] Comme on le voit bien sur les FIG.5 et FIG.6, les canons 15, 21 entourent librement l’arbre 29 rehausseur. A
cet effet, les diamètres internes respectifs des canons 15, 21 sont supérieurs au diamètre externe de l’arbre rehausseur,
au moins pour la partie de cet arbre rehausseur située à l’intérieur des deux canons.
[0050] Le mouvement 1 comprend avantageusement une douille 39 entourant l’arbre rehausseur, cette douille étant
fixe par rapport à la platine 2. Le canon 20 des heures et le canon 15 des minutes sont montés sur la douille. Dans
l’exemple illustré, la douille est solidaire (par ex. par chassage) d’un pont 40 supérieur fixé sur la platine 2. Plus préci-
sément, dans l’exemple illustré, le pont supérieur est fixé sur le pont 34 intermédiaire.
[0051] La bague 31 intérieure du roulement 30 est fixée au pont intermédiaire par la vis 35 centrale, cette vis centrale
solidarisant en outre à ce pont la pièce 36 intermédiaire, laquelle présente un fond avec un trou central pour le passage
de la vis centrale et un tube rigide dans lequel est situé la tête de cette vis centrale, ce tube rigide étant situé à l’intérieur
d’une ouverture centrale que présente l’arbre rehausseur, cet arbre rehausseur formant un tube tournant.
[0052] Le pont 40 supérieur est bien visible sur les FIG.2 et FIG.3. La fixation du pont supérieur sur le pont 34
intermédiaire est par ex. effectuée au moyen de vis 41, ici au nombre de trois. Comme on le voit bien sur la FIG.3, le
pont supérieur est percé de trous 42 et porte des axes 43 pour le guidage en rotation de pièces mobiles du mouvement
2, et notamment de composants du rouage 17 de minuterie.
[0053] Selon un mode préféré de réalisation :

- Le canon 21 des heures est emboîté sur la douille 39,
- Le canon 15 des minutes est emboîté sur le canon 21 des heures.

[0054] Un premier lanternage est avantageusement prévu à l’interface entre la douille 39 et le canon 21 des heures
pour permettre la rotation de celui-ci (avec l’aiguille 22 des heures) par rapport à la douille.
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[0055] Un deuxième lanternage est avantageusement prévu à l’interface entre le canon 21 des heures et le canon 15
des minutes pour permettre la rotation de celui-ci (avec l’aiguille 16 des minutes) par rapport au canon des heures.
[0056] Comme on le voit notamment sur la FIG.7, le barillet 5 est monté du côté d’une face 44 interne (tournée vers
la platine 2) du pont 40 supérieur (et plus précisément entre le pont 34 intermédiaire et la platine 2), tandis que la
chaussée 14, le mobile 20 des heures et le rotor 25 sont montés du côté d’une face 45 externe (opposée à la platine
2) du pont supérieur.
[0057] Afin d’assurer la transmission de la rotation du barillet 5 (situé du côté de la face 44 interne du pont 40 supérieur)
au rouage 17 de minuterie, le mouvement 1 est avantageusement équipé d’un mobile 46 inverseur, qui comprend :

- Une roue 47 supérieure située du côté de la face 45 externe du pont 40 supérieur et en prise d’engrenage avec le
rouage 17 de minuterie (et plus précisément avec le pignon 19.2 de minuterie) ;

- Une roue 48 inférieure située du côté de la face 44 interne du pont 40 supérieur, solidaire en rotation de la roue 47
supérieure et en relation d’engrenage avec la roue 6 dentée primaire du barillet 5 ;

- Un axe 49 reliant, au travers du pont 40 supérieur, la roue 47 supérieure et la roue 48 inférieure.

[0058] Selon un mode de réalisation illustré sur la FIG.7, l’axe 49 traverse non seulement le pont 40 supérieur mais
également le pont 34 intermédiaire.
[0059] Comme illustré sur la FIG.7, le mouvement 1 peut en outre être équipé d’une aiguille 50 de petite seconde,
décentrée par rapport à l’axe A central. L’aiguille de petite seconde est chassée sur un axe 51 solidaire d’une roue 52
des secondes, en relation d’engrenage avec la chaussée 14 dans un rapport 1/60.
[0060] En outre, comme on le voit notamment sur les FIG.1 et FIG.2, le mouvement 1 comprend un palier 53, pourvu
d’un anneau 54 de guidage qui vient entourer la chaussée 14, et d’un pied 55 par lequel le palier 53 est fixé sur le pont
40 supérieur.
[0061] Le mouvement qui vient d’être décrit procure en particulier les avantages mentionnés ci-après.
[0062] Premièrement, le fait que le rotor 25 soit situé du même côté que l’affichage de l’heure (c’est-à-dire que les
aiguilles 15, 22) permet au porteur de profiter du spectacle qu’offre le mouvement du rotor, ce que ne permet pas une
disposition de celui-ci à l’opposé de l’affichage.
[0063] Ensuite, et à l’inverse de la majorité des mouvements de ce type, le fait que le rotor 25 surmonte les aiguilles
15, 22 (ce qui est rendu possible notamment par la présence de l’arbre rehausseur) permet de positionner celles-ci au
plus près du corps du mouvement et d’une graduation des heures pouvant être située sur la face arrière de ce corps,
au bénéfice de la lisibilité de l’affichage.
[0064] Finalement, on notera que le mouvement horloger qui vient d’être décrit peut aisément présenter également
un affichage de l’heure supplémentaire situé du côté de la face avant de la platine 2. Dans ce dernier cas, on aurait
ainsi un double affichage de l’heure, le second affichage pouvant correspondre par exemple à un fuseau horaire différent
de celui du premier affichage.

Revendications

1. Mouvement (1) horloger à remontage automatique, qui comprend :

- une platine (2),
- un barillet (5) monté en rotation par rapport à la platine (2) et portant une roue dentée primaire (6),
- une chaussée (14) montée en rotation par rapport à la platine autour d’un axe central (A) et en relation
d’engrenage avec la roue dentée primaire (6) du barillet (5) par l’intermédiaire d’un rouage (17) de minuterie,
cette chaussée (14) comprenant un canon (15) des minutes qui porte une aiguille (16) des minutes,
- un mobile (20) des heures monté en rotation par rapport à la platine autour dudit axe central et en relation
d’engrenage avec la chaussée (14), ce mobile (20) des heures comprenant un canon (21) des heures qui porte
une aiguille (22) des heures,
- une masse oscillante sous forme d’un rotor (25) monté en rotation par rapport à la platine (2) autour de l’axe
(A) central, du même côté de la platine que la chaussée (14) et le mobile (20) des heures, ce rotor comprenant :

+ un moyeu central (26) en relation d’engrenage avec le barillet,
+ une jante (27) solidaire du moyeu central,
+ un secteur annulaire lourd (28) qui est solidaire de la jante ;

ce mouvement horloger étant caractérisé en ce qu’il comprend un arbre (29) rehausseur solidaire du moyeu (26)
central et par lequel ce moyeu est monté en rotation par rapport à la platine (2) ; et en ce que le canon des minutes
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et le canon des heures sont montés de manière coaxiale autour de l’arbre rehausseur qui les traverse, l’aiguille des
minutes et l’aiguille des heures étant situées entre la platine (2) et la jante (27) du rotor.

2. Mouvement (1) horloger selon la revendication 1, caractérisé en ce qu’il comprend un roulement (30) pourvu d’une
bague (31) fixe par rapport à la platine (2), d’une bague (32) mobile en rotation, par rapport à la bague (31) fixe,
autour de l’axe central (A) et d’éléments (33) roulants interposés entre les deux bagues ; et en ce que l’arbre (29)
rehausseur est solidaire de la bague mobile.

3. Mouvement (1) horloger selon la revendication 2, caractérisé en ce que la bague (32) mobile en rotation porte une
couronne dentée (37) en relation d’engrenage avec le barillet (5) par l’intermédiaire d’un rouage réducteur (38).

4. Mouvement (1) horloger selon la revendication 3, caractérisé en ce que le barillet (5) porte une roue dentée
secondaire (9), distincte de la roue dentée primaire (6) et avec laquelle le rouage réducteur est en relation d’engre-
nage.

5. Mouvement (1) horloger selon une des revendications 2 à 4, caractérisé en ce que le roulement (30) est monté
sur un pont (34) fixé sur la platine (2).

6. Mouvement (1) horloger selon une des revendications 2 à 5, caractérisé en ce que la bague fixe (31) est une
bague intérieure et la bague (32) mobile en rotation est une bague extérieure.

7. Mouvement (1) horloger selon les revendications 5 et 6, prises en combinaison, caractérisé en ce que la bague
intérieure (31) du roulement (30) est fixée au pont (34) par une vis centrale (35), cette vis centrale solidarisant en
outre à ce pont une pièce intermédiaire (36), laquelle présente un fond avec un trou central pour le passage de la
vis centrale et un tube rigide dans lequel est situé la tête de cette vis centrale, ce tube rigide étant situé à l’intérieur
d’une ouverture centrale que présente l’arbre rehausseur, cet arbre rehausseur formant un tube tournant.

8. Mouvement (1) horloger selon l’une des revendications précédentes, caractérisé en ce qu’il comprend une douille
(39) fixe par rapport à la platine (2) et sur laquelle sont montés le canon (21) des heures et le canon (15) des minutes,
cette douille fixe entourant l’arbre rehausseur.

9. Mouvement (1) horloger selon la revendication 8, caractérisé en ce que :

- le canon (21) des heures est emboîté sur la douille (39),
- le canon (15) des minutes est emboîté sur le canon (21) des heures.

10. Mouvement (1) horloger selon la revendication 8 ou la revendication 9, caractérisé en ce que la douille est montée
fixement sur un pont supérieur (40) qui est fixé sur la platine (2), ce pont supérieur présentant une face interne (44)
du côté de la platine (2) et une face externe (45) opposée.

11. Mouvement (1) horloger selon la revendication 10, caractérisé en ce que le barillet (5) est monté du côté de la
face interne (44) du pont supérieur (40), tandis que la chaussée (14), le mobile (20) des heures et le rotor (25) sont
montés du côté de la face externe de ce pont supérieur.

12. Mouvement (1) horloger selon la revendication 11, caractérisé en ce qu’il comprend :

- un rouage (17) de minuterie, en prise d’engrenage avec un pignon (18) des minutes solidaire du canon (15)
des minutes, ce rouage de minuterie étant monté en rotation par rapport au pont supérieur (40) du côté de la
face externe (44) de celui-ci,
- un mobile inverseur (46), qui comprend :

+ une roue supérieure (47) située du côté de la face externe (45) du pont supérieur et en prise d’engrenage
avec le rouage (17) de minuterie,
+ une roue inférieure (48) située du côté de la face interne (44) du pont supérieur et solidaire en rotation
de la roue supérieure et en relation d’engrenage avec la roue dentée primaire (6) du barillet (5),
+ un axe (49) reliant, au travers du pont supérieur (40), la roue supérieure et la roue inférieure.
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